
LE COIN DE LA FAMILLE 
Conseils au Mamans 

LES CONDITIONS MORALES 
D'UN BON SOMMEIL 

— Quelle allure. 
Combien de fois ai-Je en tendu 

Le sommeil des enfants , comme saluer ainsi une f emme qui passait. 
le nôtre d'ailleurs, ne s'effectue de i Ses traits n'étaient peut-être pas 

Il foui savoir porter sa beauté 

d'une régulante impeccable, mai s le 
port de sa: tête, le maint i en de s o n 
cou. l'expression de son regard, la 
cambrure de ses reins, la mesure 
de sa démarche, tout e n elle impo­
sait l'admiration qu'on a poux la 

façon vraiment réparatrice que si 
de bonnes condit ions morales vien­
n e n t s'ajouter aux bonnes condi­
t ions matériel les 

Nos en fant s dorment d'autant 
mieux qu'ils s'endorment heureux. 
Ce n'est pas avant de les mettre 
s u l i t qu'il convient de les gronder, du mouvement 
S i nous avons quelque reproche i l Par contre, qui d'entre nous n'a 
leur adresser, choisissons un autre [Jamais été attirée par une f e m m e 
moment , mai s ne les couchons pas de proportions harmonieuses, de 
le cœur gros : les pleurs ni les san-; traits réguliers et n'a éprouvé une 
glota ne sont une bonne préparation i déception e n s'approchant d'elle, 
a u sommeil . ICar cette belle femme manquait 

S'ils nous demandent quelque d allure, marchait mal. avait des 
histoire pour s endormir, gardons- j mouvements anguleux Et cela suffi-
nous des récits ef frayants ou seule- sai t pour rompre le charme 
ment un peu trop émouvants . Ne 
fournissons pas à leur imaginat ion 
ardente matière à des rêves plus 
ou moins poignants L heure qui pré­
cède le sommeil doit être une heure 
douce et apaisante 

8u ivons plutôt l'exemple d u n e 
m a m a n qui. chaque jour au mo­
m e n t du bonsoir, prend l'un après 
l'autre ses e n f a n t s sur se s genoux. 
D a n s la douceur de la càlincrie. les 
pet i ts s 'abandonnent. Ils confient 
leurs Joies et leurs chagrins de la 
Journée et spontanément , ils con­
fessent leurs menues sottises La 
m a m a n les écoute et. loin de se fâ­
cher, doucement, très doucement 
e l le obtient, pour le lendemain, la 
promesse d'une Journée meilleure 

Apres les avoir M I S au Ut, en les 
embrassant une dernière fois, elle 
leur rappelle leurs bonnes disposi­
t ions e t les enfants ferment les 
yeux, soulages, calmes réconfortes 

Endormons nos petits dan.; la ten­
dresse afin que leur sommeil soit 
peuplé de beaux rêves. 
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i marche étaient- i ls des dons, mais 
e l les apportèrent aussi une volonté 
formidable à se surveiller s a n s 
cesse, à ne s'excuser aucune mala­
dresse, à ne se permettre nul relâ­
chement . 

Si vous voulez ê tes gracieuses 
comme ces f emmes qui firent de la 
grâce un métier, c'est tout votre 
tempérament qu'il vous faudra mo-

beautë du rythme e t la précision difier. à moins év idemment , comme 
c'est certes le cas de l a plupart 
d'entre vous, que vous ayez de n a i s ­
sance ce que tant d'autres n'acquiè­
rent Jamais. 

Avant toute chose, veil lez à votre 
tenue initiais . C'est seu lement lors­
que vous vous t iendrez bien a u 
repos qu'il vous faudra vous efforcer 
de mettre de la grâce dans c h a c u n 
de vos mouvement";. 

La station debout. — Il suf f i t | 
d'avoir la tête droite, le cou dégagé, 
le torse bombé, les reins lérèrement 
creu«és. le ventre rentré, les jambes 
tendues et les genoux droits e t con­
tractés. Mais il es t indispensable de 
garder la poitrine bien ouverte, et 
de mainten ir les épaules rejetées 
en arrière, af in Ce ne pas voûter 
le dos n i porter le cou e n avant . 

Comment marcher. — Savoir 
marcher est très difficile. Neuf 
d ix ièmes des f e m m e s ne savent pas 
marcher. Et ceci est si important 
qu'on tolère à Mistinget* une voix 
criarde, un corps qui commence à 
s'empâter, des not ions de danse 
très primitives, un-quement parce 
qu'elle sa i t mieux que personne 
descendre un escalier e t porter son 
corps d a n s le m o u v e m e n t 

Seule une statue peut être belle. 
car elle a la chance d'être immobile. 

L a beauté d'un être h u m a i n . 
Pâté de légume s — 250 grammes! beauté vivante, est avant tout 

de céleri. 250 grammes de p o m m e s l d J ' n a m i q u e c t l e f P 0 " ^ ™ 6 1 1 1 e n E?1 

de terre. 125 grammes de c a r o t t e s . U ° n c t l ° n , essentiel le . Elle comporte 
300 grammes de chou. 125 grammesl1». souplesse e t la sveltesse de la 
de navets . 20 grammes de beurre et I démarche l 'elegance des gestes et 
deux cuillerées a soupe de farine, la P ™ * des attitudes. Une femme 

Faire cuire tous les légumes à lpeut avoir un visage d a n g e . un 
l'eau bouillante salée, les passer au!corps de Venus, si elle marche 
moul in e t bien les mélanger, avec i comme un canard, ne sai t pas 
une sauce faite avec la farine lels 'asseoir e t se t ient mal . s a beauté 
corps gras et l'eau de cuisson des est valeur négative e t son charme 
légumes. Ajoutez un pe- d'ail et demeure inopérant. 
d u persil haché i Au théâtre, la plupart d e s f e m m e s 

Tasser dans un moule à char-!qui réussissent, sont avant tout 
- l lurees ». Réjane et 

SPORTS 
F O O T B A L L 

POUR LA COUPE 

U N S • BULLY 
se rejouera-t-il aujourd'hui ? 
Le R.C. Lens et l'E.S. Bully n'ayant 

pu se départager dimanche, le match 
devrait normalement «e rejouer le dl 
manche 24 Janvier. 

Mais cette date est retenue pour 
la rencontre Nord-Normandie et on 
sait que l'ossature de la «élection 
nordiste est formée par les Lenaolg. 

La Fédération a décidé de faire 
Jouer ce match aujourd'hui. Lens 
s'incline devant la décision fédérale 
mais à l'heure où nous mettons sous 
presse, Bully n'a pas encore donné 
son accord. 

Avant de se rendre au Stade Bol 
laert. les sportifs auront Intérêt i 
consulter les affiches qui seront pla 
cardées en ville à l'occasion de ce 
grand choc qui doit déplacer la mul­
t itude des fervents de la balle ronde 
de la région. 

•SOMMES ACHETEURS 
M A C H I N E S A BOIS 

MOTEURS ELECTRIQUES 
B A L A N C E S E T B A S C U L E E 

C.C.O.. 15. rua Arsenal , P A R I S 1 
C R O S S - C O U N T R Y 

Les Championnats 
de la Somme 

Les Championnats du Comité de 
la Somme ont eu lieu dimanche par 
un temps tout à fait propice. 

Il y eut de très belles luttes mais. 
S i tôt le pied à terre, la difficulté Isauf dans les seniors, les vain 

commence : il s'agit de déplacer le 
corps. Les h a n c h e s pour cela, n'ont 
aucun travail à fournir durant la 
m a r c h e et le bassin ne doi t t aucun 
prix se balancer. Il faut qu'il de­
meure vertical e t le seul moyen 
pratique d'y arriver et d'un peu 
contracter les fesses. 

Et le buste ' Qu'il î e s te souple 

queurs gagnèrent assez faci 
C'est ainsi que Boucher, de l'Es­

pérance du Vimeu. galopa au-dessus 
du lot dans la course cadets. Bou­
cher qui se distingua l'an dernier en 
gagnant le cross intervilles de Char­
tres, doit faire parler de lui cette 
saison. 

Le Junior Dufourmantelle du S.C. 
Albert gagna facilement chez les Ju-

et tranquille. Pas de raideur._mais | n l o r s . L u l a u M l x n a 6 u ; v r e à , a
J , , . 

nale des Championnats du Nord. 
Chez les senior». Duviel. de Rollot, 

dut s'employer pour vaincre le sta-
dlste Objois dont la rentrée fut su­
perbe. 

Chez les femmes, la cadette La-
chant Micheline, de VUS. Corbie 
triompha de belle façon. 

Voici les classements des dlfféren-
fTctëur m o r a f ' q u i 1 " s épreu 

pas non plus de mouvements 
d'épaules qui font songer aux débar­
deurs Regardez t'ioit devant vous, 
e n t e n a n t l a t ê t e haute et le cou 
tendu. Que votre démarche soit 
franche si vous voulez qu'on porte 
sur votre caractère un jugement 
favorable. 

Il y a aussi dans « savoir porter 
s a beauté » un 

BOURSE DE PARIS 
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(Le premier cours est ctlul prati­
qué à la séance précédente) 
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du 19 Janvier 1943 
gagement 1 franc par coureur. 

On annonce la participation des 
crossmen d'Artois, qui pour la pre­
mière fols de l'année scolaire vont se 
mesurer avec ceux de la région lil­
loise, en attendant les championnats 
d'Académie. 

B O X E 

Au Boxing Club Lillois 
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BEKANNTMACHUNG UN REMÈDE F A M I l U l 
par excellence, c'est Viviode. Il désinfecte 
sans douleur et cicatrise très vite toutes 
plaies. Il remplace la teinture d'iode 
comme révulsif, sans écailler la pea j . Les 
cures Viviode sont un remède efficace 
contre ganglions, anémie.- hyoertension, 
varices, hémorroïdes, vieillissement nrè-
msturè. Et contre la gnepe. n oublier Das: 

f 'ogs, vin chaud et tisanes au Viviode. 
les oharm. Laoor. SALVOXYL. à Roche-

corbon (Indre-oi-Loire). Visa 1032 P- 255, 

intervient. C'est avoir conf iance en 

C'est ainsi que la c'émarche par­
fois la plus parfaite, dépend souvent 
que d'une ca lme assurance, d'un 
regard vif e t franc. Je n'en veux 
pour t é m o i n que certaines f e m m e s 
laides qui portent leur laideur « en 
beauté » avec une absence de t imi­
d i té totale e t une volonté telle de 
séducticav qu'el les parviennent à 
entraîner tous les suffrages. 

Combien il e s t plus facile cepen­
dant à cel les qui se s entent belles 
d'avoir, d a n s la démarche , ce t te 
assurance que leur permet la con-

ont de leur 

Nos Patrons-Modèles 

lotte graissé, couvrir et tenir au gracieuses « 
tour dix minutes Au moment de ' Sarah Bernardt n etajer . pas jol ies 
servir, d é m o l i e ! et décorez avec d u | c e qui ne les empêcha pas de sou- n a ^ a n e c q u e l l e s 
nersil et un neS de carotte crue lever l 'enthousiasme du m o n d e enarme 
« a ï e m e n t hachée lentier. Sar^i doute, leur majes té Pourquoi ne feriez-vous pas partie 

Pain de chou. — U n chou moyen.id'allure et l'équilibre de leur de-[de ces femmes-la ? 
200 grammes environ de bœuf bouii- i^s = = ^ = = ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
11. un oignon une cuillerée à soupe 
de farine. 20 grammes de corps 
gras un verre de bouillon 

Faire blanchir le chou à l'eau 
bouil lante salée pendant dix min 1 
tes . puis le hacher. Par ailleurs, ha­
cher ensemble la viande de bœuf, 
l 'oignon et les faire revenir à la 
poêle d a n s la moit ié du co-ps gras 
Préparez une sauce blanche avec 
l e reste d u corps gras, la farine, le 
bouillon et un verre d'eau chaude 

Mélanger le chou, le hachis , la 
sauce et verser le tout dans un mou­
le graissé. Cou - rir et mettre au four 
trente minutes 

Pour avoir chaud ! 
Votre enfant a besoin d'une con­

fortable robo de chambre pour pou­
voir faire ses devoirs, sans avoir 
froid. Comment faire me dites-
vous ? Je n'ai pas de tissu ! Tout 
s implement prenez une bonne cou­
verture de lit hors d'usaste. 

Pour égayer cette robe un peu 
stricte .ajbutcz-lu: des parements . 
des poches. de.s revers taillés dans 
un tissu différent, pris par exem­
ple d a n s une robe devenu trop 
étroite ou démodée. 

Le m a n t e a u que vous portez de­
puis plusieurs hivers est encore en 
très bon état. Mais il lui manque 
des pochés et des revers... 

Prsnez du velours et taillez dans 
l 'une de c e s mat ières deux bonnes 
poches , mettez-les en place et agran­
dissez votre col avec u> grands le­
vers également en velours écossa is 
o u fourrure. Cela rénovera votre 
manteau et vous pourrez r.insi le 
porter sans avoir l'air démodée. 

MOTS D'ENFANT 
Maman, de retour d'une visite, 

ï 'aperçoit qu'une main téméraire 
s'est g l i ssée d a n s une boite de bon­
bons. 

Elle fait comparaître devant son 
tribunal, mademoisel le Lili, âgée de 
quatre ans et M. Bébo. qui va sur 
son trente-deuxième mois. 

— Allons, d i t la m a m a n d'un ton 
sévère, qui a m a n g é les bonbons ? 

— P a s moi ! 
— P a s moi ! 
— N e mentez pas ! C'est ou Lili 

ou Bébé... 
— C'est Bébé ! 
— Non. ce n'est pas mol 1 Lili 

es t une menteuse !... D'ailleurs, elle 
n'était pas là quand je les ai pris... 

IN" 9191. — TABLIER en fileté. s a - , N » j l l 6 . — MANTEAU-KEMNGOTE 
tinette,* etc., pour II a 13 ans. tissu mélangé, etc., pour fillette 
Empiècement formant pointe au de S à 7 ans. Poches rapportées 
milieu du dos. Métrage : 1 m. 60 en 130 cm 

Métrage : 3 m. 95 en SO : garniture, 
0 m. 20 en SO c m. 

Ces patrons-modèles, marque s AUX Trots Des », sont en vente d a n s 
toute la région chez les dépositaires de cette marque au prix de 
5 fr.. ou envoyés par nos so ins franco contre la somme de 5 fr 70 
en timbres, aux lectrices qui nous en feront la d e m a n d e 

Ecrire m « RÉVEIL DU N O R D » 188 rue de Paris, â Lille. 

Féminines. — 1. Micheline Lâ­
chant (U.S. Corbie). cadette, en 
7' 50" : 2. Graux (Corbie). junior, 
3. Foucart (Corbie). cadette ; 4. 
Oarnier I S A ) , wcad, : 5. Broquet 
(Hautvillers), e. : 6. M. Pruvost 
( S A ) , cad : 7. P. Pruvost (S.A.). 
cad. ; 8. Rlcher (S.A.). c. 

Par équipes: 1. U.S. Corbie. 6 pts: 
2 Stade Ainlénos , 17 pts ; 3. Haut-
villers-Omville, 26 pts, 14 partantes 

Cadets. — 1. Boucher (Esp. Vimou) 
8' 14" , 2. P'.at (Rollot!. à 28 " ; 
3. Raymond (R.C. Amiens) : 4. San-
nler (Hautvillers) : 5. Picard (Ry. 
C.A.) : 6. Ruyson (S. Amiens) : 7. 
Campagne IRC.A.) : 8. Lesueur 
S.A.) ; 9. Cailloux (S.A.) : 10. Auf-

fray (R.C.A.). etc. 
Par équipes : 1. Rugby C. Amiens. 

15 pts : 2. Stade Amlénofls, 23 pts : 
2 Esp. Vimeu, 30 pts ; ' . Hautv:l-
ieis-Ouville, 44 pts ; 5. U.S. Corbie. 
62 pts. 

Juniors. — 1. Dufourmantelle (S.C. 
Albert», en 1«' 20" ; 2. Htnnequez 
(Stade Amiens) , à 40" ; 3. Rlndel 
iHautvilersi : 4. Wallet (U.S.R.) ; 5. 
Vallols (UJ5.C.) : 6. Lefebvre (S.A.i; 
7. Hembert (U.S.C.) ; 8. Gullbert 
1S.A.1 ; 0. Ciamsse (A.A.C.1 : 10. 
Boulongue (S.C.A.), e t c . . 

Par équipes : 1. Stade Amlénots. 
16 pts : 2. U.S. Corbie, 26 pts : 3. 
S.C. Albert. 30 pts. 

Seniors. — 1. Duv'.el (Rollot A.C.) 
24' 19" : 2. Objois (S.A.), à 7" : 3. 
Hanocque (A. Montdidier) ; 4. , rsjn-
denabelle ( R C A ) . 5. Leroux (S.A.): 
6 Lefebvre (A.A.C.) : 7. Wattlncourt 
(Roîlot) : 8. Plumailie (Roves) : 9. 
Broque (Hautvillers) : 10. Devinoaux 

Hautvillers). e t c . . 

0 1 * Oborfaldfcommandantur 870 Lille gibt 
bekannt : 

Z u r M u t t a r u n s b z w . N a c h m u s t e r u n g h a b e n 
« ich a i l e m a e n n l i c h a n R e i c h s d e u t s c h e a u i c'en 
D é p a r t e m e n t s d u N o r d u n d P a s - d e - C a l a i s z u 
m e l d e n u n d z w a r 

1 . D i s G e b u r t s j a h r g a t n g e 1991-1907, 
t D i t G e b u r t s j a h r g a e n g e 1908-1914, d l a be i 

d a n f r u h e r e n E r l a s s u n g e n u n d M u s t e r u n g e n 
n o c h n i e n t e r s c h i a n t n t i n d , 

3. A l l a A n g e h o t r i g e n d e r j a h r g a e n g a 1901 b is 
1914, d i e bol v o r a n g e g a n g e n e n M u s t e r u n g e n 
a l s « r v . H . », « a . v . » o d e r « z e i t l l c h 
u n t a u g l i c h » g e i c h r i e b e n w u r d e n . 

D i e M u s t e r u n g t i n d e t s t a t t : 
I N L I L L E I N D E R S C H U L E D E N F E R T - ; ? , » ' " ! | « " « 

R O C H E R E A U N r 1g 
f u r P e r j o n e n m i t d e m A n t a n g s b u c h s t a b e n 
A — 0 a m 1.2.19*3 u m S.30 U h r 
f u r P e r s o n e n m i t d a m A n f a n g s b u c h s t a b e n o U U y U A n l „ e n i t . . n » 
P — Z « m 2.2.1943 u m S.30 U h r . u w i 

O i s W t h r p f h c h t i g é n h a b e n W e h r p a s s , A n m e l - , 
d o b e s c h e i n i g u n g , M u s t e r u n g a a u s w e i s , R e i s e p a s s Maison W a r i o » Bâ i l lon . " ; " " , ° „ ' 
o d e r s o n s t i g e A u s w e i s p a p i e r e u n d 3 P a s s b i l d e r S * ™ * " ; 2 P 5 £ * i a r d i r - u l o r l 5 a t - ° r 

BaumeTue NerfrTlinqa 

MAUXof DENTS 
MbO. fturswcicB. I.rwt l a i d . U0eVCt.U*S 

VENTES 
ACHATS 

LOCATIONS 
1res dei imm 

K appartem . ; 
ipees Bon revenu A sai-

J.OOu trancs. 

Études de M' LAM-
BLAIN. Notaire à Dour-
lers (N01-U1 et de M' 
CACHEUX. Avoué a 
Avesnes-sur-Helpe. 
Adjudication publique 

d'une MAISON 
à LIMONT-FONTAINE 

Le Lundi 15 Février 194i 
a 14 heures, en l'étude 
de M« LAMBLAIN. 
Mise a prix : 55.000 frs 

NOTA — S'adresser au 
notaire d'urgence, avec 

dentite. pour 
on préfectorale. 

17.468 

GAZOGÈNES PRUVOST 
POLVCOMBUSTIBLES 

Mise en route sur gax. sans filtre toile concep­
tion purement mécanique Application sur mo­
teurs a essence ou Diesel Livrable immédiat 

Garagistes. Mon'.-eurs, consul lez-noui 
MOTEURS PRUVOST 

II • 48, rue Bonle-Pollet - Lille (Tel 144-351 

d e r C r o a s s e 37 a 52 m m i n b ù r g e r l i c h e r K l e i - °£'• Ji f % " ' ! ? ; • s ï n
p ™ 

dung o h n e KopfbedecKung, Bril lentraeger d a s M e -DtXK) Achats maison avec la 
Brillehrezept mitzubringen. F'» R I C I N "'"• c°mptant ou viager 

Es w.rd noch darauf h ingewiesen , das a l s 52 rue T*£*Z?iniz ^nLH^,ani s ^ T Ï . 
Reichsdeutsche im S i n n . die ier B e k a n n t m a - , u c r * " J h « b e - I - I L L I aan. H.utrnont E c m o 
c h u n g auch aile aus Eupen, Malmedy und P-esenter BZOZ 
Moresnet s t a m m e n d e n Personen ge l ten . die auf ctude de M-
Grund des i 1 der Verordnung des Relchsmi- d 'o i t . Notaire ; 
n i s t e n des Inneren vom 23.9.1941 liber die VILLE DE MARCQ-EN-BAROIUL I b i di"te' teû'êr'sumu-
S t a a t s a n g e h o e n g k e i t der Bewohner von Eupen, Rue Louis DELOS, n > 71 1 Isa donc la combustion 
Malmedy und Moresnet, die deutSChe Staat - PROPRIETE a usaee d'établissement industriel. I e t augmentez le pouvoir 
sangehoer igkei t erworben haben. 11 lensee sur et avec 2 308 m2 11 dm2 de terrain. Icalonfique avec le 

Occupée par l'autorité allemande. I r A R R H I i r î M 
A VENDRE PAR ADJUDICATION ! V ^ * I * I * V I - l , - ' l " 

G R A N D E V E N T E D ' O I G N O N S A F L E U R S 

G L A I E U L S 
provenant de t FLOREAL DU NORD s. i 
Orande-Synthe (Nord), aura lieu le Lundi 
2o Janvier, a 9 heures : 
Criée 0 . Delbart. s, rue du Faisan, Lille. 

FONTAINE. Docteur I schiamn 

FUMEURS 
NE SOUFFREZ PLUS 

du MANQUE de TABAO 

LES CIGARETTES 
BUt (Pre 

tH -a 68 . 

ANNONCES LEGALES 

Le cross scolaire et universitaire 
Le cross res«rvé aux scolaires et 

universitaires sera couru dans le 
Bois de la Deûle i. Lille, le Jeudi 28 
Janvier, pour les catégories senior, 
junior, cadet, minime. 

Réunion à la La.tene, à 14 h. Pre­
mier départ (minimes) A 14 h. 30. 
Distances : Minimes. 1 500 ; cadets. 
2.500 ; Juniors 3 500 ; seniors. 4.500. 

Toute association sportive affiliée 

Étude de M« G ROM-ià Lille, le Tribunal 
BAUT. Avoué à LILLE. - |de Lille a prononcé leltions de la loi du 16 .. 
A.J. Décision L:lle du 27]divorce au profit du sonnes avant obtenu d 

2-— Par jugt enimari. La présente inser-|torisation d'acquérir, p 
dicataires. Les amat 5-11-1942. enre-ition est faite en confor 

gistré. rendu : ENTRE : mité de l'article 247 di 
Edouard DESCAMPS, code civil. - Pour extrait 

prisonnier de guerre et : isigné ROMBAUT) 
Mme Jeanne DEGROUX.i 17 493 

L O T E R I E 

DANS 

JOUR...TtHAGl/ 

N A T I O N A L E 

E t u d e de M ' Jean D E R O U V R O V , Nota i re 
à A V e a n e s - s u r - H e i n e 

C E S S I O N D E F O N D S D E C O M M E R C E 
D e u x i è m e inser t ion 

Suivant acte reçu par M- Jean DEROUVROY. 
Nota.re a Avesnes-sur-Hcloe. le 23 Décembre 1942. 
enregistré a Avesnes. le 28 Décembre suivant, folio 
82 B. case 590. Madame Mane.Anne.Joseph BRACy 
boulange: e. demeurent à Semeries. veuve de 
M. Victor Vaubourgeix. avant agi en son nom per­
sonnel et au nom et comme tutrice naturelle et 
légale de Mlle Simone Mathiide-Marie Vaubour­
geix et M. Victor Vaubourgeix. ses deux enfants 
mineurs issus de son union avec son mari pré-
décédé. a vendu à M. Léon-Gaston HUFTIER, 
boulanger, et Madame Georgette-Henriette Célina 
Boulanger, son épouse, demeurant ensemble <* 
AULNOYE, rue Blanqui. N- 23. le fonds de com­
merce de boulangerie exploité à Semeries compre­
nant l'enseigne, le nom commercial, la clientèle, 
l'achalandage et le matériel qui en dépendent 

Les opposit ions, s'il y a l i eu , d e v r o n t être fai tes 
a peine de forc lus ion, dans les 21 tours de la p r é ­
sente Inser t ion e t seront reçues e n l 'Etude de Me 
D E R O U V R O Y , N o t a i r e . 

Insertion au Bulletin Officiel du B Janvier 1943 
Pour deuxième insertion : 

17379 J. DEROUVROY. 

C E S S I O N D E F O N D S D E C O M M E R C E 
D e u x i è m e inser t ion 

Suivant acte reçu par M» CAILLAUX. Notaire 
à Douai, le 14 décembre 1942. enregistré à Douai 
(A.C.) le 17 décembre 1942. volume 751 a, N» 238 

Mademoiselle Aline FACQ. commerçante, céliba­
taire majeure, demeurant à Raimbeaucourt. rue 
Pasteur, a vendu a : 

Madame Élisa-Augustme DELCROIX. sans pro 
fessai 
couv 

ic fends de commerce d'épicerie exploité 
Raimbeaucourt. 51. rue Pasteur, avec jouissance au 
14 décembre 1942. 

Insertion parue au B.OI.V.C. le 13 Janvier 1943. 
Les oppositions devront être faites en l'étude de 
e CAILLAUX. notaire, où e.les seront reçues jus-
l'au vingtième jour qui suivra la présente inser-
an. — Cette insertion est faite en renouvellement 
1 celle eiseue dans le même journal, à la date 
i 24 décnibic 1942 — Peur duxicme insertion : 
CAILLAUX 17.505 

Lille-Commercial 

[adame Elisa-Augusane utLLKUiA. sans pro- -« —•*—.-- — ^ . - . . H « -
iion. épouse de Monsieur Etienne REIMONT « d e et procure les bon 
v-reur. avec lequel elle demeure â Raimbeau- nos affaires, bB. rue r ai­

le j e u d i 11 M a r s 1143, a 14 heures, e n la salle I 1 0 - 5 4 7 

des Adjudications des Notaires de Lille. 7. rue de! ' 
Puébla. par le ministère de M- Etienne FONTAINE. | f « . L : _ . . i T» î««»«-

MISE A PRIX : 350 000 francs I RiaCltUeS S iHCOter 
Avis important. — Conformément au: 

"libre 1940. seules les per-1détachées - AIGUILLES 
M. le Préfet du Nord l'au- oour toutes marques 
irront être déclarées adiu- J. DE POERCK 

adresser pour|74. Bd de la Liberté. 14 

vendu 
Complément idéal du ta-

C A R 8 0 0 I N E bac. indispensable aux 
——— I vrais fumeurs. Demandes 

eus. e t é c h a n t u i à : 
. S P I R A , 13. route d ' O r -

disposi-lACCESSOIRES - PieCEs'1**"*' O L , V i ; T «Loiret). 11 271 

cette autorisation l'étude. — Téléphone : 548-35. LILLE - Téléphone Tvt-B»\SSSt , \ e n a m ? , 'ÎL " 17.500 , 0 , , , Rable 11 r Portefoin Pe-

LE BAUME PICOT 
«tudes de Maîtres Anatole TRECA et Jean CAIL­

LAUX. notaires à DOUAI 
M A I S O N S e t T E R R E S A V E N D R E E N 4 L O T S I , 
ROOST-WAREND1N — 1er lot : Ancienne ferme II supprime radicalemeni 

rue Léon Gambetta. n" 3 avec 6 ares 45 ra rie ter- cors, verrues, durillons. S E N E 
plus 10 ares 78 ca de terre Francs 8.80. toutes phar-kpubliq bâti, 

plantés de 20 arbres fruitier 
2« lot - Maison rue Léon Gambetta. no 9. 
3» lot. - Maison rue Léon Gambeitta. n" 11. 
4» lot. - 23 ares 40 ca de terre A jardinage et 

labour. 
Le jeudi 11 Février 1143. a 14 h. 11. en la Mairie 

de Roost-Wareridin — Pour la demande d'auto­
risation a faire d'ureenc-e et pour tous renseigne­
ments, s'adresser à Maltics TRECA et CAILLAUX 

17.504 

11.1241 

v e n d r e . C h a m b r e à 
iher noyer verni av. 
mode 5 tiroirs, dessus 

dresser : A. 
ue de la Ré . 

CAUDRY 
17.503 

BLAKETTE 
Madame Fmnny PARKER 

CESSIONS 

POUR CEDER vin. ACHETER SAiN 
Lee BTABLISSEM- _ „ c- - I L • 

M . - , . «v . S2, rue Faidherbe 

R.I.C.I.N 
ONT LA COMMZRC1 

VENTE iiSEfSS CESSIONS 
<e T o u T 1 r u a n t » «ta * • • • • * • » I W n i * ? 

t » Année (Tés. 
COMMERCES OONFIEZ-teur wm 

CESSIONS 
P a u l M A R T I N O T S C i « 
28. rue des Arts. Lille. 

M. Gaston Deveux 
habitant précédemment 
2b. lue Nicolas Lèhlanc 
a LILLE ;3 021 

MÉNAGÈRES 
Augmentez votre ration 
de pain en essayant la 
méthode Inédite de Pru-

11 *i.-- x o s t Aua\. boulanger. 351 
— — . rte d Albert 351. Amiens 
ACHETE belles tapisse- 1 Somme), qui vous en-
n e ! anciennes. objets v e r r a contre 10 fr en 
d art. meubles I8e siècle.'mandat-carte, sa recette 
argenterie, tableaux _'expl icat ive et économi-
MA1LL1ART. 4J. rue des ! < l u e * b**e de farine et 
Saints-Pèresl PARIS d c pommes de terre. 

1-709 Réussite assurée Joindre 
• ~—-^__^___ ! enveloppe timbrée pour 

PROVISION DE 

FLAMMES 
TOUJOURS A VOTRE 

DISPOSITION 

E * R . I . C . I . N I P o u r SCIERIE 
rue Faidherbe. LILLE ' FORESTIERE 

13.134iachete comptant LOCO 
| MOBILE, loyer carré, de! 

20 a 40 CV. ainsi que ma j OFFRES 
D'EMPLOI! 

dherbe. LILLE. Tel 530 
Célérité et discrétion. 

10 lltf 

ENTREPOT BIERES. -
Ban!. PARIS Aff 1.000.000 
Gros Bénef. Px 400 000 
Pavillon confort. Picard. 
13. Bd St-Denis. PARIS 

11.610 

LES DEUX 
GOSSES 
P » Pierre DLCOURCELLE 

66 

Avant le jour, les bandits étaient 
rentrés à l'entresort. 

Zéphyrine avait brûle tous les 
effets tachés de sang et dispersé 
les cendres dans les s i l lons d'un 
c h a m p voisin. 

Les deux h o m m e s dormaient. 
Et Panfan songeait , livide, les 

veux grands ouverts, sur sa pail­
lasse d'avoine, au fond de la vieille 
malie qui lui servait de lit. 

vm 
e L A « O N N E D A M E » 

Hélène était revenue de Penhoë*. 
d a n s un indicible é ta t de prostra­
tion physique et morale... 

Eile semblait ne plus être retenu 
au monde que par de faibles l iens 
que le moindre accident devait 
rompre. 

La comtesse de Montlaur l'avait 
reconnue innocente. . ï l l e allait par-, 

1er... lui dire où était son enfant 
lui rendre R a m o n ! 

La fatal ité avait brisé cette es ­
pérance !.. La froide main de la 
mort avait fermé à j a m a i s cet te 
bouche prête â proclamer s o n in­
nocence... 

Devant cette affreuse déception, 
Hélène désespéra. 

D a n s les tourbières d'Irlande, 
parfois un voyageur imprudent qui 
s'est aventuré trop loin, insensible­
ment disparait, englouti par la 
boue l iquide. . -Vainement il s'agi­
te, il lutte pour remonter à la sur­
face. A chacun de se s mouvements , 
1! enfonce d'avantage d a n s l'abl-
me... Il crie... Personne aux alen­
tours, personne au loin 1 Alors il se 
résigne, fai t le s i g n e de la croix, 
ferme les yeux et meurt. 

Ainsi d'Hélène. . 
Elle se laissait enfoncer peu à 

peu d a n s la mort. 
Mais , une fois morte, est-ce 

qu'elle ne resterait pas toujours, 
dans le souvenir de tous, la fem­
me adultère, succombant sous le 
poids de sa faute ? 

Vivante, au contraire, une heure 
ne viendrait-elle pas où elle pour­
rait triompher, apparaître enfin 
comme l'épouse immaculée , com­
me la vict ime trop longtemps ca­
lomniée ? 

Il fal lait donc vivre ! 
Elle le voulut 1 - Elle s e raccro­

c h a à la vie ; el le se fortifia pour 
la lutte.. 

Les lettres annoncées par M. 
d'Alboize, qu'elle devait , s e l o n la 

prière de Carmen, retirer de la pos 
te n'étaient pas arrivées. Hélène se 
décida à écrire au Jeune officier 
Elle avait appris que celui ci n'était 
plus à Tours et qu'il avait été en­
voyé en miss ion à l'étranger. 

S a lettre, qui probablement l'a­
vait suivi, resta sans réponse. 

D'ailleurs une réponse n'eût pas 
servi à grand'chose. les affirma­
t ions de Robert d'Alboize. sans per­
s o n n e à qui les opposer, n'auraient 
pu const i tuer une preuve bien for­
te en faveur de la pauvre femme. 

Et ni de R a m o n ni de Carmen 
elle n'avait de nouvelles . 

Elle leur écrivit encore à tous les 
deux. 

Les deux lettres lui revinrent 
impitoyablement closes. 

Elle alla trouver le notaire : 
— M. de Montlaur. répondit ce­

lui-ci. avant oie partir i » u r une ab­
sence qu'il Jugeait devoir être lon­
gue, avait dû malheureusement 
prévoir le c a s du décès de M m e la 
comtesse , de façon que rien ne né­
cessitait plus, e n ce o.ui concernait 
les affaires de famille, l'interven­
tion de l'un ou de l'autre de ses 
différents membres 

— Quoi !... le fils n'aurait pas été 
informé de la mort de sa mère ! 

— Il ne l'a pas été par moi. ma­
dame .puisque j ' ignore abso lument 
où est aujourd'hui M. de Montlaur. 

— Et M de Saint-Hyrleix ? et 
m a bel le-sœur ? Vous leur avez 
écrit s a n s doute ? Vous ont-i ls ré­
pondu ? 

Le nota ire hés i ta u n instant . 

brisée 1 C'est aux bandits , aux gredins. 
aux misérables de tous genres , q 

1 chines a bon 
I de levage. 

appa 
itéru de ; 

• SCIENCES 
OCCULTES I 

GABY CHRISTEL . . por ta t i ve L E M A T E 

' f I F R f DF rïOTAIRF:RIEL INDUSTRIEL, DU b 
LLLAL I/L n U l f U A C AV de la ReDubUque. à|Voyantecél Astrol Secret 

Sachant liquider est de- PARIS r>' retour d'Affect. Réuss. 
mandé par M' César! 10701 |d v désirs Prédict.surnr 
PIAT. notaire à Lille. 71 du Molmel Appoin-1 Recherche licence trans. 
tementi élevés Visa N | « a r t s trois tonnes ou ap 
" ~i I R 7 17 4«3|rrochant René BEE, 74 

—— Rte Nationale. Lumbres. 

BON COUPEUR 
S'adresser 9 bis 

e!. LILLE. 
1936 1.R.7 

Bd Blgo-
Visa n° 

31 761 
Le brave h o m m e semblait aff l i - létait bien déf in i t ivement 

gé d'avoir un malheur encore à an- ce t te fois ! aux misérables de tous genres , quil • 0 N N ' ; l f m ? , n
c

d J T t P * 
noncer à cette f emme si éprouvée — Il y a Dieu ! lui avait dit l e ! forment les mille et mille r e c r u e s : d o c , e ' u ' D E L O O S E . I8i. 
déjà. 1 »ieux prêtre de Penhoèt , tandis de l' innombrable armee d u crime ' ! u' 

— Mais, fit-il. en se levant et en qu'aux pieds du cadavre de la com 
fouil lant d a n s un carton, vous n« tesse de Mont laur elle avai t pous-
savez donc pas ? 

— Je n'ai reçu aucune nouvelle 
de mon beau-frère 

— Il est arrivé, madame , un évé­
n e m e n t terrible à Cayenne ...Tenez 
du reste... En voici les déta i l s d a n s 
le « Journal Officiel ». 

Il tendit le journal à Hélène, lul 
dés ignant le passage du doifr 

C'était le récit de la révolte des 
détenus du pénitencier de Cacao, 
révolte promptement reprimée 
m a i s qui avait fait de nombreuses 
vict imes. 

La feuille officielle donnait les 
noms des morts et. parmi ceux-ci 

qu'elle irait demander e t arrache 
son enfant . 

Alors elle le prendrait, elle le sol-

coing. Visa 

se un cri de désespoir 
Hélène se souvint, pria et se re- gnerait elle le guérirait, elle le ta- HORTICOLE ce'ibatare 

leva forte encore e t courageuse. I térai t des taches qui l'auraient1 R O S S I G N O L . 153. m e de 
Elle renferma d a n s son cœur, souillé Tout n'est-il pas possible alDourges a Hemn-Lietard 

c o m m e d a n s un reliquaire, son une mère ? |Visa n" 1941 I.R 7. 

de Jemmaopes. t4, Lille 

REPRISE DES 

VŒUX DISQUES 
usages, casses. Jusque 3 7.̂  
ciece Scrapel-Peliet, n 
r Esquermoise. Lille e' 
138. Gde-Rue Rouban 

22 981 

LA TACHE D'ENCRE 
Merosceoes astrol. Ecrira 
Joste, 19 r Mollet c Paris 

11.326 
M A D A M E A R L E T T E 
Cartes. Tarots. Corres­

pondance, 30 fis 11 rue 
du Havre. ROUBALX. 

AUTOS 

T ^ w t » ^ ? ™ , . „ * H „ e _ l Elle al la d'abord trouver le chet 
- ve, ^ e n!' i ? m f r ï ï î i n i ^ . J * ? ! <»e »» «ûreté. qui était alors le sage 
£ n 3 R f e J S ? » m i ' i î ? i ; J Î , M " > ' excel lent M. Macê. 
u n . o r ^ i . v e t ^ m u e d f ^ i ' r r i ^ ' • > célèbre policier écouta avec, 
n2«lrnT ™. .r 5 l e '; * ^ W | a t t e n U o n l e ^ l l * * événements « A O T » LO. COUP* 
passion pour el le r , . „ . , - „ , fTanr^ \a tam, f emme COUTURE iJoui e- Soin 

C'est d a n s cet amour, d a n s le q u I a v a i e n t u a p p € l a 3 e u n e I e m m e - | L i n e . »j. rua L. Oembeita 
souvenir toujours présent de cet! A travers les verres bleus de S M Cambrai 38 r st-Ceorges 
époux aveuglé qu'Hélène puisa !al lunettes, il f ixait sur elle son re- ° * 
force nécessaire pour l 'accomplisse- Igard profond. 
m e n t de la t a c h e sa in te à laquelle 11 comprit que ce t te f e m m e di-

Hélène lut ceux de M Firmin de 'e l l e vouait dorénavant sa vie : re - ' sa i t toute la vérité. 
Saint-Hyrieix et de sa femme. ! trouver son enfant , recouvrer son] La vengeance du mari se crovant 

Elle sortit de chez le notaire honneur. outragé o u â a u S ^ aue'oS» 
chance lant sous c e nouveau et R a m o n lui avait dit. — et elle cnouvaiitable nu'elle fût ne l'Àtr.i" 
épouvantable coup qui la frappait, n'avait pas cru à la possibilité de r i pas 

Qu'avait-elle donc fait à Dieu cet te monstrueuse c h o s e qu'elle é ta i t ' luunnei, r Nati 
pour subir un tel martyre, pour que bien obligée m a i n t e n a n t de s'avoue." U e n avait vu bien d autres dans Lille. T 705-31 
on coeur blessé fût s a n s trêve dé- trop léel le : i s a longue carrière. 1 Couture. Mac)* 

ENSEIGNEMENT 

Douai. 13. r des Ma.vaux 
Henin. « rue Voltaire 
Lens. bb. rue de Lille 
Valenciennes 4."i.r Rempart 

Il 114 

Académie de Coupe 

chiré de nouvelles douleurs 
Ainsi, c'était fini... 
Carmen morte I Carmen dont un 

aveu, dont une parole eût pu la 
sauver, eût proclamé son inno­
cence : morte ! morte aussi la com­
tesse de Montlaur. qui. subi tement 
éc'.airée. avait deviné la vérité I 

L'innocente restait donc à ja­
mai s accablée sous le poids de s o n 
prétendu cr ime 1 Toute espérance 

ÉCOLE DE PARIS 

— D a n s les prisons, d a n s les oa- Il n'ignorait pas â quelles aber- Et" L , n * ' m "** Û7',Z 
gnes . il y aura plus tard un indt- rations, à quel les folies peut con-l 
vidu qui sera ton fils !... Je l'ai duire la passion. I l savai t que la 
livré à un voleur, à un assass in . ' plus légi t ime de toutes peut faire 
pour qu'il en fasse un assass in et 1 naître m ê m e d a n s un noble coeur i , 
un voleur. | d'incroyables raf f inements de cru--Lour» de coi* 1 

Dans s a recherche sacrée la pre- suté , lorsque, sous le coup d'une soins heaut* 
mière é tape semblait d o n c indiquée trahison, véritable ou imaginaire. Iss rue de P01 

C'est d a n s les bas-fonds de In l'amour se c h a n g e en un désir effrè 
société qu'elle poursuivrait ce fils. ) n é e de vengeance , 
qu'elle le retrouverait. n suivre j 
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POLICE PRIVEE - Ren 
seignem . rech enquête:, 
filatures, constats DIEl' 
23. r Ste-Cathenne Liilc 

31 689 
Ate l ie r de D é p a n n a g e 
T O U S P O S T E S T . t . F . 

Trav soigne, px m o d è r e 
Achat de vieux oisque» 

C O U P L E U X F r è r e s 
3. r Esquermoise. Lille 

PNEUS — A vendre au 
plus offrant Voiture K 
Z A 11 CV Renault Mo. 
teur en parfait état de 
marche, équipe avec une 
batterie 12 volts 90 amp 
neuve - 2 pneus 14 x 30 
nbsolum. neufs 2 pneus 
de 14 x 50 dep 1 300 km. 

pneu en très bon 
avec roue secours. 
Beilery. g Aulnove. 
de l'Hôtel de Vi le 

état 

«1 

LESlABlMTMftEStf. 
MCTEUR OUPEYROUI 
s'excusent auprès de leur 

• clientèle de no pouvoir, 
i jommo par le oassè. l u i 
Ivournir immédiatement les 
spécialités «ont ils reçoi­
vent commande. 
Ces rétama sont dûs è 
l'Ineufiisancedos matièies 
premières qui leur sont 
géesuèM. Dos «u t fosdistr 1-
•Jutions redeviendront nor-
• a l è » , le» L A B O R A T O I ­
R E S D U P 8 V R O U X se 
tarant un devoir de livrer 
evasirapdamen:qu autrt-
M t E L I X I R , P A S T I L ­
L E S , B H N E R O L A S E . 
E U P E P T A S E et toutes 
les autres Spécialités du 
O ' D U P ! Y R O U X . 

8.712 

PERDUS 
ET T/tOWÊS 

Perdu bague er blanc, 
solitaire, diamant, por. 
tant le n 7.Ils, en gare 
.1 Hautmont, samedi ma­
tin à 6 fi 30. Récompensa 
a qui rapporterait 30. r. 
Faidheroe. a Hautmont. 

Perdu un chien Berger 
de Bel*, ay collier sans 
p.aque. taille assez forte, 
couleur gris et poitrail 
blanc, sans queue Ré­
pondant au nom de Turt 
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